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sous les pas des chevaux, assnuriit le bruit du galop de ces derniers- tin 
silence plus profond gîte jamais étreint l'écho et le raccourcit: il semble 
que tout se soit adouci et cest dans ce calme général que l'esprit peut 
vraiment 3e reposer. Aussi, quand le sentiment du lien-etre cprouvé au 
milieu d'une nature aussi délicieuse se dciul+[c: dtc plaisir de la , rla:4e 
et de 1 amour de la poursuite. quel sport que celui de tachasse is cou rre, 
tliIL'li joie (10C eel[eale la vénerie« 

L: 	1ri-t 11 { )rtéans. cette année. n'a pas tait exception à la régale et 
Cet le `4ndre.li ; novembre que l'équipage du princede la Tour d'An-
verne a fcti= le grand saint Hubert. C'est par une merveilleu+a 
crurnle, un pets froide sous le clair sialcit, (tue la cl ose a -ta: menée. rude 

vt Lati.gârâte. sans doute, mais combien: passionnante et attraCtive-
Ainsi qu'il est wouturne, suivant lea règles Ole la vieille vènei'ie fralt-
çaisc`,, la uiiesse dc Salnt•llubert fui l'ti.1c`: rée le limiiii ;lI'rlll: cil la petite 
église des Rordes, en pleine forét, luis, la hcnuMictionde rameute a)-anl 
eu lieu, le sport reprit la place à laquelle il avait droit. 

Le premier piqueur, 1)rbuch., avait l'intention de fêter dignement la 

M. DhGU[Lt[i}1-l'l:Jül, AUX F:G€5UTE5 

Saint-Hubert par la prise d'un bel animal, mais malheureusement le 
nombre des animaux est tellement grand dans cette partie de la forét 
d'Orléans que la chasse fut tin peu décousue. Néanmoins la bote Je 
chasse, une quatrième tete. attaquée à trois heures au catrrelotar de 
la Hvarde, fut partie bas, à dix heures et demie du soir, à Pian} de 
Revoir. l.aisser.courre par i]éibuché et L..averdure. 

Assistaient a cette chasse : Prince de la Tour d'Auvergne, maitre 
d'équipage, montant Maltais, un superbe pur sang que l'on vit trioni-
pher sur la piste de Longchairlp, princesse de la Tour d'Auvergne, 
prince [;harles de la Tour d'Auvergne, marquis et marquise de S:lint-
{;cucsl, scanne et vicomte de Ruche fort, Henri t'ir5,clue. capitaine et 
Mllie 1>.ir;clallir:lli•l ugol, caa pilai ne Maillard {aerlltLeii, prusi lent -de la 
Sikivt4 !.:r Scfuugrrc, llrctëre, un des doyens parrlti les veneurs de la 
région orléanaise, comte et comtesse de l.estraLte, M- et Nlme Lacroix, 
vicomte et vicomtesse tic Rochefort. baron et baronne de Saint-Genest, 
bar+rrl et l>ararine Henri de Saint•Gencst, comte et },)mte-sG de Saint-
S:+trveitr, lxir4nrle de Cnéhûrn, Mme de Pcunereau, M. et Mine de Vota-
zelles, M. et mine d'llliers, M. et Mme 1~aherot de Kerllreckt, comte et 
comtesse de Fkrretmriurg. M. et Mme 1-elvre-Portalis, docteur et 
Mine Ifouliet, comte et coilitesse de Libran, MM, hiestier, Court, Des-
clauriëres, marquis de Pleuniartin, comte de: La Porte. vicomte de 
Lestrade, MM. Portelin, Leturcq, lieutenant de Rochefort. comte ale 
Rougemont, capitaine Maillard, Stéphane Riant. lieutenants de Lesseps. 
Niel. de 1 adailla4, de Massa, de Vaucelles. de Lacrojx, MM, de Vil-
nturin.Jahan. Gaicïelin, IlaguenaultdePuchesse, vicomtedeGincstous. 
vicomte de La Porte, etc., et de nombreux officiers du il" chas. 
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pais lieu chez le prince de ta 'Four Li'Auvergne et c`est La aatae irrr'~iLt 
retre,ttahle. Il y a act sic! lenteLat trop JaniriiaLax. Or. indépendamment 
des embarras dans lesquels cette {aïi~,riitance rut r+tettre la science dLi. 
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